
 
 

 
Liens entre le coronavirus et la biodiversité : le constat scientifique 
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Intervenants : Eduardo Brondizio, Coprésident du rapport d’évaluation mondial 2019 de 

l’IPBES sur la biodiversité et les services écosystémiques  

Elizabeth Maruma Mrema, Secrétaire exécutive par intérim de la 

Convention sur la diversité biologique (CBD) 

Serge Morand, Chercheur CNRS-Cirad, écologue et biologiste de 

l’évolution 

Shamila Nair-Bedouelle, Sous-Directrice générale pour le Secteur des 

sciences exactes et naturelles, UNESCO 

 

 

Modérateur :  Meriem Bouamrane 

Point focal biodiversité UNESCO, programme MAB 

 

 

Intervenants 
 

 

Eduardo Brondizio 
 

Eduardo Brondizio est professeur au département d’anthropologie de l’Université de l’Indiana à 

Bloomington et Directeur du Centre d’analyse des paysages socio-écologiques (Casel). 

Ses recherches portent sur l’analyse comparative des populations rurales au Brésil et en Amérique 

latine et s’intéressent plus particulièrement à leurs interactions avec les programmes 

gouvernementaux de développement, avec les filières régionales et mondiales de matières 

premières, comme avec les mutations démographiques et climatiques. Il étudie également les 

conséquences de ces transformations pour les populations locales et le développement durable 

régional. 

Il a été le vice-président de l'évaluation mondiale sur la biodiversité et les services écosystémiques 

(2016-2019) de la Plateforme intergouvernementale scientifique et politique sur la biodiversité et 

les services écosystémiques (IPBES) et a été nommé à l’Académie américaine des Arts et des 

Sciences cette année. 

 

 

 

Elizabeth Maruma Mrema 
 

Elizabeth Maruma Mrema, de la République-Unie de Tanzanie, a été nommée Secrétaire exécutive 

par intérim de la Convention sur la diversité biologique en décembre 2019. 



 
 

Avant cette nomination, Elizabeth Maruma Mrema était la Directrice de la division juridique de 

l’ONU Environnement dont la collaboration dure depuis plus de deux décennies.  

Avant de rejoindre la division juridique en juin 2014, elle était directrice adjointe de la division des 

écosystèmes, chargée de la coordination, des opérations et de l'exécution du programme à partir de 

2012 et pendant un an, en tant que directrice par intérim de la même division. 

Le travail de Madame Mrema à ONU Environnement s'est concentré sur l'élaboration, la mise en 

œuvre et l'application de lois environnementales aux niveaux national, régional et international. Au 

fil des ans, elle a joué différents rôles au sein d'ONU Environnement, notamment en tant que 

coordinatrice de projets de renforcement des capacités et de conformité et d'application liés au droit 

de l'environnement et aux conventions multilatérales sur l'environnement. Elle a occupé les 

fonctions de juriste principale et de chef du service de soutien et de coopération dans le cadre des 

accords multilatéraux sur l'environnement (DEC), puis de juriste principale et chef du service de la 

biodiversité et du droit foncier et de la gouvernance dans la Division du droit. 

Avant de rejoindre ONU Environnement, Madame Mrema a travaillé pour le ministère des Affaires 

étrangères et de la Coopération internationale de la République-Unie de Tanzanie et est partie en 

tant que conseillère / conseillère juridique principale.  

Avocate et diplomate de carrière, Elizabeth Maruma Mrema a publié plusieurs articles sur le droit 

international de l'environnement, le respect et l'application des conventions et développé, entre 

autres, un certain nombre d'outils de négociation d'accords multilatéraux sur l'environnement, de 

manuels et de directives actuellement utilisés par ONU Environnement dans ses programmes de 

renforcement des capacités. 

 

 

Serge Morand 
 

Serge Morand est Directeur de recherche au CNRS, chercheur attaché au CIRAD. Il est également 

professeur invité à la Faculté de Médecine Tropicale de l’Université Mahidol à Bangkok en 

Thaïlande. 

Écologue de la santé et parasitologiste de terrain, Serge Morand analyse les liens entre changements 

planétaires globaux, biodiversité, santé et sociétés en Asie du Sud-Est. Il s'intéresse au rôle de la 

biodiversité dans la réduction des risques liés aux maladies infectieuses zoonotiques ou de 

l’émergence de la résistance aux antibiotiques aux interfaces environnement, animal et humain. 

 

Shamila Nair-Bedouelle 
 

Dr Shamila Nair-Bedouelle a pris ses fonctions de Sous-Directrice générale pour les sciences 

exactes et naturelles à l’UNESCO le 1er avril 2019. Titulaire d’un Doctorat en sciences du vivant 

obtenu à l’Université de Cape Town en Afrique du Sud, elle a poursuivi sa carrière dans la 

recherche à l’Institut Pasteur à Paris, puis dans l’industrie pharmaceutique à Boston aux États-Unis 

et enfin à l’Institut national de la santé et de la recherche médicale (INSERM).  Détachée par 

l’INSERM à la Commission Européenne de 2002 à 2007 puis auprès de l’UNESCO en janvier 

2007, le Dr Shamila Nair-Bedouelle possède une longue expérience dans la direction, l’élaboration 

et la gestion de programmes de coopération scientifique internationale et d’anticipation des besoins 

scientifiques et techniques émergents. 

 

 

 

 

 



 
 

Programme : 14h : connexions des participants à la plateforme Zoom. Brief technique et 

instructions pour le déroulement de la réunion. 

 

 14h10 : début de l’enregistrement 

 

 

Question 1 pour Eduardo Brondizio : Il y an, ici même à l’UNESCO vous 

étiez à nos côtés pour présenter en avant-première mondiale, le premier 

rapport intergouvernemental mondial sur la biodiversité. Qu’est ce qui s’est 

passé depuis la sortie de ce rapport mondial ? (3 minutes) 

 

Question 1 pour Elizabeth Maruma Mrema: L’agenda international de 

négociations que vous animez sur la biodiversité a été totalement bousculé 

cette année 2020, année qualifiée de super année pour la biodiversité : 

qu’est-ce que cette pandémie nous enseigne ?? (3 minutes) 

 

Question1 pour Shamila Nair-Bedouelle : L’UNESCO participe aux 

négociations en cours sur l’accord post 2020 sur la biodiversité, est l’un des 

4 partenaires des Nations UNIES de  l’IPBES aux côtés du PNUE, de la FAO 

et du PNUD ;  de nombreux  programmes scientifiques de l’UNESCO comme 

le programme MAB sur l’Homme et la biosphère traitent des enjeux de 

conservation et d’utilisation de la biodiversité:   est-ce que la crise actuelle 

modifie l’importance de ces enjeux au sein de l’UNESCO ? (3 minutes) 

 

 Question 1 pour Serge Morand :  Quel est votre diagnostic scientifique sur 

la pandémie ? (3 minutes)  

 

Question 2 pour Eduardo Brondizio : Quel est le rôle de la recherche dans 

la crise que nous traversons ? (3 minutes) 

 

Question 2 pour Elizabeth Maruma Mrema: Quelles sont les possibles 

conséquences de ce temps plus long pour les négociations internationales 

pour le cadre mondial après 2020 ? (3 minutes) 

 

Question 2 pour Shamila Nair-Bedouelle: Quel est le rôle possible de 

l’UNESCO, particulièrement du secteur des sciences dans le processus post-

2020 pour la biodiversité ? (3 minutes) 

 

Question 2 pour Serge Morand : Est-il possible de prévenir les prochaines 

pandémies et si oui quelles approches doivent être favorisées désormais ?  

(3 minutes) 

 

 

A tous en conclusion : Eduardo, Elizabeth, Shamila et Serge : pour conclure 

selon vous, quelles sont les raisons d’espérer face à la crise que nous 

traversons ? (3 minutes chacun) 

 

15h 10: conclusion et fin de l’enregistrement 

 



 
 

Ressources additionnelles :  
 

Rapport d'évaluation mondiale 2019 de l'IPBES sur la biodiversité et les 

services écosystémiques : https://ipbes.net/global-assessment 

 


